Synthèse de la note de synthèse 
NB : Les mots écrits en rouge sont le mots exacts du texte !

Mise en œuvre de la réforme de l’enseignement primaire

Inspection générale au Ministre de l’Education nationale

Juillet 2009-10-08 

On l’apprend dans l’avant-propos : -   dès janvier 2009, on rédige des notes de synthèse élogieuses sur des réformes mises en place en oct-nov 2008 : nelle semaine scolaire, Aide Personnalisée, accompagnement éducatif, nveaux programmes…

· que les IEN, IA, Inspecteurs généraux ont rencontré les

 enseignants sur le terrain ( au moins 1 école par département pour les Insp. Généraux !!! ) et ils n’ont pas recueilli les mêmes critiques que celles avancées par les syndicats ( ! )

                                                        -  que la synthèse de fin d’année scolaire a été décevante car menée avec insuffisamment de zèle ( rappel à l’ordre ?)

Introduction :L’année 2008/09 est jugée exceptionnelle  ( mot répété ) par des attaques tous azimuts : nombre , diversité, soudaineté et audace des mesures. La mesure « phare » étant les stages hors temps scolaire !

Succès alloué à la grande loyauté d’une grande majorité des enseignants, de l’ encadrement  ( IA, recteurs et surtout IEN. On salue pour ces derniers : «  leur degré d’exigence à l’égard des directeurs et des enseignants » )

On parle des résistances politiques et syndicales qui n’ont pas eu de prise sur le plus grand nombre . Donc, on va continuer et faire toujours mieux.

Bilan de la 1° phase       

 semaine de 4 j : pas beaucoup de vague. FCPE et enseignants pas d’accord sur les cours du mercredi matin donc on continue malgré la fatigue, le manque de temps pour rencontrer les  parents, le manque de temps de concertation entre enseignants, le nombre d’heures d’enseignement insuffisant : 140 jours ( alors que la moyenne européenne est de 185 jours )

Une solution est proposée : lutter contre les habitudes de grignotage du temps installées avec les sorties scolaires et les interventions extérieures qui déconcentrent les élèves et qui font perdre du temps sur les apprentissages… Il faut revoir et limiter agréments et autorisations.

Aide personnalisée : c’est un succès par la rapidité de la mise en place  et parce que cette mesure plaisant aux parents, elle ne pouvait que plaire aux enseignants…( bien que l’étude sur les effets sur les élèves nuancent cette appréciation ) 

Certains enseignants ont tenté de  résister : on leur a supprimé leur salaire…

Les IEN ont bien organisé administrativement l’AP mais pas assez pédagogiquement.

Les enseignants ont trop privilégié l’entraînement et la systématisation au détriment du sens !

Ils n’ont pas suffisamment compris que l’AP doit se faire avec d’autre méthodes pédagogiques et sur d’autres supports.

On n’ a pas peur des contradictions : p6 grâce à l’AP, les élèves retrouvent le goût de l’école

                                                        p7 les progrès réalisés et visibles au cours de l’AP s’atténuent en classe

                                                        p7 on nous donne l’exemple d’un élève arrivant au CE1 sans savoir lire et qui maîtrise la lecture après deux périodes d’AP 

Pour cette année, il était prévu que seuls les directeurs auraient du temps pour l’organisation de l’AP mais une lettre de DGESCO du 5 juin a mis la pagaille et les IA auront plus de mal à tenir une position ferme sur le sujet.

Evaluations CE1/CM2 : bilan inespéré grâce à l’efficacité des IEN ( 70% résultats remontés pour le CE1 85 % pour le CM2 ) résultats collectés sans la moindre difficulté ( CM2)
Nouvelle utilisation scientifique : notion de résultat attendu

Demande, dès cette année, d’amélioration des résultats ( travail des IA auprès des IEN )

On y apprend par ailleurs que les évaluations ne sont pas forcément utiles pour les enseignants ( pour les élèves et leurs parents ? encore moins !) mais qu’elles servent au pilotage des écoles, des circonscriptions et surtout au développement de la culture de l’évaluation. 

On découvre également que les animateurs TICE ( TUIC ) ont fait du travail inutile puisque chacun a fait des recherches dans son coin au lieu de mutualiser pour être + efficaces !

On n’est pas à une contradiction près !

Nouveaux programmes : Il n’y a + de refus de la part des enseignants mais il est à noter :

· qu’ils ne se sont pas approprié les contenus

· qu’ils utilisent encore les anciens manuels

· qu’ils prennent le temps des récréations sur les heures d’histoire, de géo …

· qu’ils doivent encore progresser sur la programmation rigoureuse de l’enseignement 

Les stages de remise à niveau : Leur nombre est en forte progression.

                                                     Aucune évaluation qualitative du dispositif n’est conduite ou même envisagée et l’on constate que la liaison entre les activités pratiquées et les difficultés constatées en classe est loin d’être systématique…
                                                       On ne peut regretter que le manque de coopération de certains maires : il a fallu parfois faire intervenir le sous-préfet !

Accompagnement éducatif dans REP ( réseaux éducation prioritaire ) :
On constate : - un manque de disponibilité des enseignants

·  - un télescopage regrettable de cet accompagnement avec les activités péri-scolaires ( services municipaux ) 

·  une saturation d’activités scolaires pour bcp d’enfants

relation encadrement/enseignants :

des avancées impensables : -   individualisation du service

· différenciation des activités  dans le cadre de la notion de service obligatoire

              -   possibilité de faire des heures supplémentaires

Les enseignants prennent enfin en compte la réussite de leurs élèves ( on ne parle + d’échec scolaire !)

Les relations enseignants/encadrement se sont multipliées. La relation hiérarchique s’est renforcée tout autant que la relation personnelle et individualisée.

Le succès des réformes a apaisé les tensions et a permis de progresser dans la modernisation de la gestion des enseignants  ( suivi des services et individualisation de l’affectation )

On va donc multiplier : - les postes à profil

    - les postes protégés pour les débutants

On se félicite : - que les syndicats ne soient pas suivis

                       - que les commissions paritaires se soient réunies normalement

                                                 Conclusion 1° partie

Les réformes pédagogiques  ont de l’effet sur la modernisation de l’enseignement.

On y ajoute les changements :        -     des définitions de service des enseignants

· de leur suivi de service ( individualisation )

· de l’informatisation des résultats des élèves

2°partie                                  Les évolutions transversales
Dès janvier 2008, on pressent que la multiplication des dispositifs de lutte contre l’échec scolaire accroît les charges de travail du directeur et des IEN.

Par contre, on pensait que les enseignants sauraient mieux s’emparer des résultats des évaluations CM2  mais les utilisations pédagogiques ne sont pas assez approfondies.

1.Effets pédagogiques de l’évaluation

   3 objectifs :                                  -     évaluer l’enseignements primaire

· lutter contre l’échec scolaire

· renforcer la mise en route des nouveaux programmes

relation évaluation/Aide personnalisée
Les enseignants n’ont pas su utiliser le lien « résultat éval » et « moyens : aide perso et stage de remise à niveau. »

 La clé des blocages actuels est la très grande difficulté à faire bouger les enseignants de leur positionnement.

effets évaluation sur la conduite de la classe
Actuellement, les évaluations servent + au pilotage global qu’à l’aide aux apprentissages par des régulations individualisées.

effets évaluation sur la conduite pédagogique de l’école

On distingue les écoles qui sont rentrées dans la culture de l’évaluation et celles qui auront encore besoin de l’accompagnement des inspecteurs et des formateurs pour faire le lien évaluation/aide personnalisée/nouveaux programmes

2. prise en charge des enfants en difficultés 

Trop de dispositifs contre l’échec scolaire nuit à l’efficacité.

Aide personnalisée et rased : la confusion règne 

Constat : les élèves en difficultés : - Aide personnalisée et/ou intervention du Rased ?

                                                   - accompagnement éducatif dispositif réussite éducative ?

analyse : Pas de coordination aide personnalisée/Rased

               Rased : fonctionnement traditionnel qui consiste à prélever un ou plusieurs élèves de la classe, ne jouent pas encore le rôle de conseil attendu d’eux.

               Membres du réseau ne se sont pas approprié les postes sédentarisés qu’on leur proposait : postes restés vacants.

              Quelles différences entre Rased et maîtres surnuméraires affectés sur certaines écoles ?

              Les aides spécialisées sont-elles adaptées aux besoins des élèves en grande difficulté ?

Questions auxquelles la lettre DGESCO n’apporte pas de réponse.

Aide personnalisée, PPRE et autres dispositifs 

L’Aide personnalisée a brouillé le message sur les PPRE dont la qualité était en progrès . 

Il faut désormais lier le projet à l’élève : 1 seul projet par élève qui permettrait l’articulation et la coordination des diverses prises en charge : aides en classe, aide personnalisée, enseignement spécialisé, stages pendant les vacances, accompagnement éducatif.

La cohérence pédagogique doit être recherchée.

Problème de l’accompagnement éducatif ( zone prioritaire )= journée de + de 8 h pour certains élèves en difficultés !

Organisation enseignement primaire

Cette année exceptionnelle par le nombre et la simultanéité des réformes a été d’un exigence exceptionnelle pour l’implication personnelle des cadres qui ont mobilisé toute leur force d’engagement, de loyauté et de conviction.

Trop de tâches : déconcentration d’une partie de leur tâche au niveau des écoles à condition de donner à ce niveau une exigence juridique et fonctionnelle
Les écoles, la gestion du temps et la direction d’école

· Les écoles ont besoin d’un cadre institutionnel plus solide 

· Elargissement du rôle du directeur
· Absence de la maîtrise de l’institution sur la gestion du temps à l’école
· Accoutumance des esprits à l’idée d’un statut pour l’ école

· Système de décharge obsolète : est-il justifié que le directeur d’une école de 9 classes en RPC… n’ait qu’un jour de décharge comme le directeur d’une simple école de 4 classes qui ne fait rien de particulier.

Donc, nécessité de créer des EPEP.

De +, il n’est d’ailleurs plus acceptable que le directeur ait plusieurs employeurs : l’Etat et le Maire .

Gestion du temps

Il faut redéfinir le temps de l’école : scolaire- hors temps scolaire- obligatoire – facultatif…

Le statut de l’école

L’EPEP donnerait un relais aux IEN au sein de l’école.

Les IEN et leurs collaborateurs
On salue la grande loyauté de la plupart des IEN qui n’ont pas hésité à être présent jusqu’à 17 h 30 le samedi précédent les jours de grève et qui ont permis la mise en place du Service Minimum d’Accueil.

Le travail administratif des IEN s’accroît aux dépens de leur travail pédagogique.

Rôle pédagogique des IEN

Inspections recentrées sur les résultats des élèves aux évaluations nationales.

Nouveaux protocoles d’inspection : inspections par cycle, par école

Faire des progrès en diffusant des documents de remédiation tout prêts… les mêmes partout.

Les 18 h obligatoires ne devront être utilisées qu’à de la formation ( pas de temps accordé pour étudier les différentes réformes, organiser l’aide personnalisée… Il faudra prendre ce temps sur les autres heures.)

Collaborateurs IEN

Animateurs TICE : très utiles pour évaluations, Base Elève ( et bientôt base école ) mais leur place est incertaine

Conseillers pédagogiques : postes de moins en moins demandés

Secrétaires : doivent s’adapter à la diversification de leurs fonctions

Conclusion : Les réformes pédagogiques sont en progression : il faut consolider les mutations engagées qui répondent à la modernisation de l’enseignement primaire

                                              _________________________

Conclusion générale :
La culture de l’évaluation et le pilotage par la performance progressent.
Les cadres ont montré un engagement exceptionnel pour tenir le front des réformes.
Le bilan est très positif : il faut approfondir ces démarches qui modifient en profondeur le fonctionnement de l’école.

